
:’ I$, Imprimé avec le périodique M  Annales cle Z’Institut  Pasteur :,.
X0  d’ordre 3463. - (Extrait Avril 1960. - Tome 98, pp. 605-610.)

RECHERCHES SUR L’IMMUNISATION CROISEE
<<MALADIE DE CARRÉ-PESTE BOVINE» CHEZ LE LAPIN

J'û' P. GOH1ST,  1’.  \IORNI’1’,  Y .  GII.l3ERT,  C. PILE;T
e t  ‘G.  ORTH.

A la suite de la mise en évidence par Polding  et Simpson 1121  d’une
immunité croisée active entre  la peste bovine et la maladie de Carré,
chez le chien, nous avons pu vérifier et confirmer formellement le fait
chez le furet et Etablir I’existencc  d’une immunité Croi&e réciproque :
maladie de Car+peste  bovine chez les bovins [3,  4, 5, 101.

Dans des essais ultCrieurs  il nous a Bté donné de démontrer la
neutralisation du virus de Carré en ovoculture et chez le furet par le
sérum contre la peste bovine prépar  chez les bovins [6,  71.

Plus récemment, Polding,  Simpson et Scott [13], reprenant et éten-
dant leurs premiers essais, confirment leurs résultats mais échouent
dans leurs essais d’immunisation des veaux contre la peste bovine
h l’aide du virus de Carré (1). Ils indiquent, en outre, l’absence de
protection du chien contre la maladie de CarrO  à.  l’aide du sérum contre
la peste bovine, mais en revanche reconnnaissent  au skrum  des chiens
guéris de la maladie de CarrE  la propriété de neutraliser le virus bovi-
pestique lapinisé.

Poursuivant nos recherches sur cette curieuse  parenté immunologique
qui s’étend, on le sait, au virus morbilleux,  nous avons cherché, d’une
par t  g immuniser activement le lapin contre le virus bovipestique
lapinis6  B l’aide du virus de Carré et, d’autre part, a neutraliser le
même virus par le sérum dc Car&.

MAT~~IIIEL  ET I~THOIIES,

Virus de CarrF.  - La sollchC  de virus de Cw1.6  adoptée polir  l’immu-
nisation  des lapins  est un virris entretenu par l’un de nous anr&s  de nom-
breuses années par pnssn.ges  en skie  s;r furet  p].  Les animaux sont
sacrifiés & la pksiode  agonque,  la rate est prOlevée,  pesée,  broyée et mise
en suspension en eau physiologique à des ta11x  variables cn vue de l’ino-
culation immkliate des lapins.

En outre. deux souches de virus de Carré avinnisé lyophilisé ont été
associé,es  dans le même but : souche Pittmann-Moore (Institut Français de
la Fiévre Aphteuse, Lyon) et souche de l’lnstilut Pasteur de Paris.

(1) Cet 6chec  peut être dû ~II  fait que la quanlit0  de virus de Carré inoculé
fut insuffisante et que  du virus d’origine canine fut utilisé. Nos propres
expériences demontrent en effet la néc,essitk  de l’inoculation d’une quantité
importante de virus-furet pour obtenir l’immunité du veau [Hl].
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Virus bovioestiaue lapinisé.  - La souche de virus bovipeslique utilisbe
est celle de Naka’mwa  ilIl)  en$elenue  au Laboratoire Fbdéral de 1’Elevage
de Dakar 191 dont la dose minima infoctanle à Xl  p.  100 est  dc 10-O g POU~
le lapin. Les animaux inoculés par voie vein,eusë  et soumis h des prises
de température quotidiennes sont sacrit& au quatrième jour. On utilise
pour l’épreuve des lapins, le sang ou la rate prélevés et immédiatement
inoculés a des doses variables.

SL;rum  contre la maladie de Carré. - Plusieurs types de sbrums ont été
utilisés poulr la neutiralisation  du virus lnpiniso  : du sérum « bomologu&  »
de chiens et de furet hyperimmunisés, des s8rums  « hétérologues  » de bovin
et de cheval egalement  hyperimmunis&ç.  A  litre de thoin  nous disposons
de sérum de furet neuf et d’un veau de Guin&c neuf réccpliî  à la peste
bovine.

hrnchsalion  et Épreuve des tapins. - Des lapins dc 1,500 g environ ont
cte  inoculés avec des doses variables de virils de Ca& fIrais  ou avinnisk
par voie pélritonéalc  ou musculaire. 11s sont éprouv’és  quinze jours à un
mpis  plus tard par inoculation intraveineuse ou intramusculaire de quan-
tités variables de virus lapinisb. Les réactions thermiques, le sacrifice et la
recherche des lésions spécifiques et éventuellement l’inoculation de sang
ou de rate  des sujets sacrifib  à des sujets neufs  témoignent dc I’i:vnlulion
de l’infection chez les animaux d’exp6rienc.e.

R ES U L T A T S .

1. - Bssais d’immunisation du lapin contre le virus bovipestique
lapinisd  par inoculation du virus de Carré. Echec.

BxppBrience  1 .  - Onze lapins reçoivent dans le péritoine 20 mg de
rate infectée, 51  deux reprises les 24 et 29 octobre 1958. Ils sont éprouvés
le 23 novembre par inoculation intraveineuse de 1 ml de sang viru1e.nt.

Tous les animaux réagissent (courbe thermique atteignant ou d&pas-
sant 410).  Trois animaux survivants reçoivent le 3 février 1 ml de sang
virulent par voie veineuse et ne presentent  aucun trouble et aucune
hyperthermie.

Bxphience  2 .  - Vingt lapins reçoivent par voie pEritonEale z1  deux
reprises les 16 et 18 janvier 1959, 20 mg de rate infectée de furet.

Ils sont bprouvés le 3 f&rier  par inoculalion  intraveineuse de 0,l  ml
d’un mélange à. parties égales de sang virulent et de suspension
B 20 p. 100  de rate infectée de lapin.

Quinze lapins neufs Gmoins  sont  inocul9s  de la rrl?mc -maniére.
Tous les animaux rEagissent  (hyperlhermie  atteignant ou dépassant

41°)  et plusieurs d’entre eux succombent,. Les animaux morts ou
sacrifiés présentent des lésions caractoristiques  et aussi intenses que
les témoins.

Trois lapins neufs reçoivent par voie .veineuse  1 ml de sang prélevé
sur 3 lapins 0 immunisés 1) réagissants et sacrifiés. Les trois animaux
réagissent, sont sacrifiés, et l’autopsie r6vHe  des lésions spécifiques
univoques.

Expcpdrience  8. - A. Quinze lapins reçoivent par voie péritoneale
ti  trois reprises, les 12, 14 et 22 février 1959, respectivement 0,2 g,
0,06  g et 0,025 g de rate virulente de furet.

~3. Treize lapins reçoivent par voie musculaire h trois reprises, les
23, 25  et 28 février 1959, 25 mg de rate virulente de furet.
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Tous  (‘(1s arliroallx  sont 6pt~i11vh  10  13 mari; par inoculation dP O,Ol oig
d’un mélange  & part ies  @ales dc sang virulent et de SUSpenSiOll

& 20 p.  100 de rate infect&  de lapin.
Sept lapins du lot A et 7 lapins du lot B sont éprouvés  par voie

intraveineuse.
Huit lapins du lot A et 6 lapins du lot B sont éprouvés par Voie

musculaire.
En outre, 6 lapins témoins reçoivent la même dose dc virus bovi-

pestique lapinisé par voie veineuse et 6 autres par voie intramusculaire.
Tous les animaux r6agissent  (hyperthermie, lésions, contrale  de la

virulence des organes).
Expérience 4. - Dix lapins reçoivent par voie musculaire B deux

reprises deux doses vaccinales u chiens 1) (soit 20 g de membrane chorio-
allantoïdienne) les 1” et 5 juin 1959.

Ils sont éprouv& le 2.3 juin : 5 animaux reçoivent par voie mus-
culaire 1 ml d’une suspension 21 1.103 de rate virulente et les cinq
autres, par la m&me  voie, 1 ml d’une suspension h 1.10-4.  Deux tEmoins
sont inoculés dans les mêmes conditions.

Tous les animaux réagissent (hyperthermie, lésions, contrôle de la
virulence des organes).

CONCLUSIONS. - Le virus de Carré inocul0  à fortes doses simples ou
rbpétées par voie péritonéalc  ou musculaire ne protége  pas le lapin
contre des doses même faibles de virus bovipestique lapinisé adminis-
trCes  par voie veineuse ou musculaire.

II.  - Neutralisation du  v i rus  bovipeslique  lapin,&  pur  lc  SEWIII
contre la maladie de  Carré.

Technique  d e  séro-neutralisation. - Deux techniques ont Sté utili-
sEes conjointement :

l0 La technique de Huard, André et Fournier [S] ii sérum constant
et virus variable ;

2O La techniqiue  de Scott et Brown [14] h virus constant et sérum
variable.

A) Technique de Wuard, An~dré  et Fournier. - Deux séries de titrages
ont été effectuées, l’une à l’Institut Pasteur de Nha-Trang par notre
collégue  M. Huard (2) et l’autre au Lahoratoirc  Central de 1’Elevage
?I Dakar. Les tableaux 1 et II rfsument  l’ensemble des résultats obtenus,
qui groupeni  les titrages effectufs respectivement au cours de deux et
trois expériences.

Malgré les résultats divergents d’une série d’essais à l’autre, on voit
que le virus bovipestique lapinisé est neutralisb  par le sérum contre la
maladie de Carré.

B) Technique de Scott et Brown (virus constant-sérum variable). -.
Le tableau ITT  collationne les résnltats  obtenus au cours de sept essais.
Cette technique, plus sévére que la précédente, ne permet pas de tirer
des conclusions aussi nettes et certains résultats paradoxaux gênent
l’appréciation. Toutefois il ressort de l’examen des résultats que les
sérums contre la maladie de Carré d’origine tanine, fiquine ou bovine

(?)  A qui nous adressons nns  hien  vifs remerciements.
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T*nmru  1.  - Neutralisation du virus hovipestique lapinis6  par le
sérum contre la maladie de Carré (technique de Huard, André

et Fournier). Titrage effectué à Nha-Trang.

~~1

T~~LJMI  11. - Neutralisation du virus :bovipestique  lapinisé par le
sérum contre la maladie de Carré (technique de Huard, André

et Fournier). Titrage effectué à Dakar.

10=1  10-Z  10-3  10-4  10-5  10-G  10-7

.~~~~

Nnmélatcur  = nombre dc lapins réagissant j I’inocolation de virus bovipestique
.

lapusé.  Dénommatcur  = nombre  lolal de lapins  rccc\;mt  Ic mélange sérum-virus.
- 594 P = Sérum de vc;m  neuf  (veau de GuinEc)  hyprrimmunisé  par injections
répCt6cs  de virus de Car6  ; Se’run~  Ca.rré  =Z  Sérum  de chien  hyperimmonisé  contre
le virus de Carr&  ; Séruru f:arré  Z I’.  = %rurn  tJc  c h e v a l  I~ypwimmrmisE contre
le virus dc Carré (Institut P:lsteur,  I%ris) ; Sértrrtt  Juret  C«rré = SQrum  do  f u r e t
vaccin6,  puis  hypimmrmisi!  contre  le virus de C::rw6  : ,Sérwn  PH  =  Shrn  d e
bovin hypcrimmnnis6  contre 13 peste bovine ; :jErurtl  1W (1’L)  =  SErum  d e  lapin
h~pcrinrmunisé.  contre le VPIIS  bovipcsticp  lapiniké ; Srcr.urn  bovin neu,/  = S6rum

de veau neuf (veau dc Guinée) ; S1rurra  Jurel  neuj  = Sérum tic  fwct sain.

sont capables de neutraliser ii.  faible dilution, 50 & 100 DM1  de virus
bovipestique lapinisé sur un nomb::e  important de lapins.

DISCUSSION. - II ressort de nos e:~ais  que le virus de la maladie de
CarrE se  montre  incapable  de  prohiger le lap in contre  le  v i rus bovi-
pestique Iapinisk  alors qlu’il  immunise sans conteste le veau contre le
virus sauvage.

Comme par ailleurs, le virus bovipeslique sawage  ou Zapinisé  immu-
nise le furet contre le virus de Carré, il est permis de se demander
si le virus lapinisé ne présente pas pour le lapin des caractéres  parti-
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Tmm~u 111. -- Neutralisation du virus bovipestique lapinisé par le
sérum contre la maladie de Carré (tehnique de Scott et Brown).

7-r DILUTION DU StRUM

' 2 / 1/4 1 116 1 I/B 1110 VI6 I/l6 1/50 1,100/1,250~1/1.Mx)(1/1250
S E R U M S

594 P

sérum carre

ruliers dus h une adaptation de plus en plus étroite du virus. Cette
hypothese se justifie d’autant plus que si l’immunisation du lapin
contre son propre virus semble assez bien mais irrégulièrement assurée
par le virus bovipestique sauvage [i, 11, 161,  Scott  [15]  vient de
démontrer que le virus capripestiqpe  était incapable d’engendrer
l’immunito  du lapin vis-il-vis du virus lapinisé.

Il ne saurait donc surprendre a priori que la même constatation soit
faite avec le virus de Carre.

Cependant, la neutralisation du virus bovipestique lapinisf par le
sérum contre la maladie de CarrE,  déjh constatée par Polding,  Simpson
et Scott [13], a pu être confirmée.

cONCLUSIONS. - 1” Le virus de la maladie de Carré. n’immunise pas
le lapin contre le virus bovipestique lapinisé.

Z”  Le sérum contre la maladie de Carré neutralise lc virus bovi-
pestique lapinisé.

SUMMARY

STUDIES  OR CROSSED Ihml1JNIZATIOx  B~TTWETTN  DISTEMP,ER AND HOVINE  PEST

IN RABRITS.

1. Distemper virus does not immunize  rabbits  against rabbit-adapted
bovine pest virus.

2. Anti-distemper serum ncutralizes  rabbit-adapted bovine pest virus.
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